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Monsieur le Secretaire general, 
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L'engagement de la communaute intemationale en vue d'une resolution 
pacifique et democratique de la crise birmane a franc hi, le 11 octobre 2007, une etape 
decisive avec !'adoption par le Conseil de securite d'une declaration presidentielle, 
premier texte formel adopte par cette enceinte sur cette question. 

J e tiens a rendre hommage a votre engagement personnel et a votre 
determination qm ont rendu possible cette mobilisation de la communaute 
intemationale, reunie autour des objectifs de dialogue inclusif, de reconciliation 
nationale, de respect des droits de l'Homme, de transition vers la democratie, et 
unanime pour soutenir vos efforts et ceux de M. Gambari afin d'initier ce processus. 
Le retour au statu quo ante en Birmanie n'est pas acceptable. 

Nons devon~ rMleC?hi-r al•j J) :.rd'h~ li a •_rv mei1Jeu:r~ moyP,tl~ d'~ntrt>,ten1r cett~ 
dynamique et de renforcer notre appui &. la mission conduite par M. Gambari sous 
votre egide. J' ai pu, lors de mes entretiens en Asie la semaine demiere, evoquer avec 
mes interlocuteurs un certain nombre de propositions. Je vous les soumets et serais 
heureux de beneficier de vos reactions. 

Tout d'abord, j'ai pris connaissance avec beaucoup d'interet de la retlexion 
initiee par M. Gambari sur la creation d'un «groupe de contact » sur la Birmanie. Sur 
cette base, je suis favorable ala constitution d'un groupe informel « d'amis », d'Etats 
qui appuient la mission de l'envoye speciaL Ce groupe pourrait reunir autour de votre 
envoye special, par exemple, les membres permanents du Conseil de securite, 1 'In de, 
le Japon, l'ASEAN et l'Union europeenne. 11 aurait pour mission de manifester le 
soutien de la communaute intemationale a M. Gambari et notamment, dans un premier 
temps, aux propositions concretes faites par votre Envoye special pour initier le 
dialogue. 11 assurerait aussi sur la dun~e le suivi par la communaute intemationale du 
processus de reconciliation nationale que nous attendons en Birmanie. 

Ensuite, un renforcement des moyens mis a la disposition de 1 'Envoye special 
doit egalement etre envisage notamment par la creation a Rangoun d'un bureau de 
liaison charge du suivi de la mission de M. Gambari, qui lui permettrait d'entretenir 
des contacts reguliers avec les differentes parties entre chacune de ses visites. Cette 
presence pourrait prendre appui sur le Bureau des Nationsi tmie~_.en ·~innanie.Jt¥-J!.!!,~ 
duquel la France rend hommage. 11 est d'ailleurs utile qu~J~. d~~ri [bl~hti~~\V 
comme ill' a faitjusqu'a present, un dialogue regulier avec 1~~ pays e a tegton:-l/( i!J 
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Enfin, comme vous le savez, la France s' est mobilisee en faveur du 
renforcement des sanctions de l'Union europeenne a l'egard de la Birmanie. Ces 
sanctions ciblees permettent d'envoyer un message ferme aux dirigeants birrnans sans 
porter atteinte a la population. 

Je suis egalement convaincu que la communaute intemationale doit etre prete a 
reagir positivement si un dialogue politique reel s'engage en Birmanie. Nos 
partenaires en Asie insistent, avec raison, sur ce point. Pour la France, le critere 
essentiel doit etre le debut de negociations authentiques entre les militaires et 
1 'opposition des lors que celle-ci serait libre de ses mouvements et de sa parole. 

L'Union europeenne a montre l'exemple en marquant sa disponibilite a 
reviser, voire a lever son dispositif de sanctions en cas d'avancees reelles. Une autre 
piste pourrait etre la creation d'un fonds fiduciaire («trust fund»), dont la gestion 
serait confiee aux Nations Unies, pour la realisation de projets humanitaires et de 
developpement. 

Cette idee de mesures positives doit etre articulee avec la reflexion engagee par 
votre envoye special sur la mise en place d'une «Commission de reduction de la 
pauvrete » et d'autres de nos partenaires, notamment le Royaume-Uni. 

Pour conclure, je tiens a vous redire !'importance que nous attachons a la 
mission de M. Pinheiro, rapporteur special pour les droits de l'Homme en Birmanie. Je 
me fe'it:-~t~ .d'ai!l~u.rs .de l' :~cti~n det~~:.:.i~6e du -Conseil des Droit: de )'Homme qui a 
adopte le 2 octobre au consensus une resolution forte, et de la prochaine visite de M. 
Pinheiro en Birmanie. Je suis conscient des efforts que vous avez deployes pour 
obtenir 1' accord des autorites birmanes a ce deplacement essentiel. 

11 me semble d'ailleurs tres important que MM. Gambari, Pinheiro et Passino, 
qui vient d 'etre nomme envoye special de l'Union europeenne pour la Birmanie, se 
reunissent au plus vite pour coordonner leurs efforts. 

Je me tiens a votre entiere disposition pour discuter avec vous de ces 
differentes propositions. 

Je vous prie d'agreer, Monsieur le Secretaire general, I' expression de rna haute 
consideration. 
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Monsieur le Chef de Cabinet, 
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New York, 21 novembre 2007 

Je vous prie de bien vouloir trouver ci-joint, pour remise a son 

Haut Destinataire, un courrier de Monsieur Bernard KOUCHNER, Ministre 

franc;ais des affaires etrangeres et europeenne adresse a Son Exc. M. Ban Ki 

Moon, Secretaire General des Nations Unies. 

Veuillez agreer, Monsieur le Chef de Cabinet, !'expression de rna 

haute consideration. 

Mr. Vijay NAMBIAR 
Chef de Cabinet 
Office of the Secretary General 
Office S-3840 A 
United Nations Headquaters 
NewYork, NY 10017 

Jean Maurice RIPERT 


